
LA BOHÊME SOUS LES PREM YSLIDES

à fonder des villages entiers vers la frontière nord-ouest 
de la Bohême. L’empereur Frédéric avait choisi la fille de 
Premysl Otokar pour épouse à son premier né; plus tard, 
infidèle à la parole donnée, il lui substitua la fille de Léo- 
pold II d’Autriche. Cet incident amena entre la Bohême et 
l ’Autriche une guerre qui n ’eut point de résultats.

Vacslav I, dit le Borgne, succéda paisiblement à son père 
(1230-1253); son éducation avait été toute allemande et 
son règne fut pour les Allemands un véritable âge d’or; 
ils obtinrent le privilège de fortifier les villes qu’ils habi­
taient; les seigneurs indigènes prirent aussi l ’habitude de 
se construire des châteaux-forts qui pour la plupart reçu­
rent des noms allemands: Steinberg, Lichtenburg, etc.; 
des ordres allemands^ les Hospitaliers, les Templiers, éta­
blirent des commanderies en Bohême. Les dominicains et 
les moines mendiants se multiplièrent dans le royaume. 
Le luxe s’y développa et les mœurs chevaleresques devin­
rent à la mode; le roi Yacslav fut un des souverains les 
plus brillants de l’Europe; il attira les minnesingers à sa 
cour et composa lui-même des chansons d’amour sur le 
modèle de leurs productions.

Le règne de ce prince galant et voluptueux fut pourtant 
loin d’être paisible L’inimitié toujours croissante de la 
maison des Pïemyslides et de la maison d’Autriche, amena 
entre la Bohême et l’Autriche une série de guerres où la 
Bavière et la Hongrie se rangèrent du côté de la Bohême.

Cette lutte se termina heureusement pour Vacslav; Fré­
déric d’Autriche lui céda une partie de sès domaines au 
nord du Danube, et la princesse autrichienne Gertrude, 
héritière du duc d’Autriche, fut fiancée au prince héritier 
de Bohême, Vladislav; ce mariage préparait l’annexion de 
l’Autriche et de la Styrie à la couronne de Bohême.

Un incident plus grave, fu t l ’invasion des Tartares ou 
Mongols en Moravie : on a vu comment ces hordes redou­
tables s’étaient précipitées sur l’Europe; l’une d’entre elles 
marcha sur la Silésie.Ce fut une grande terreur dans toute 
la chrétienté ; le pape Grégoire IX fit prêcher la croisade 
mais les conflits alors pendants entre le Saint-Siège et l’em­


